
Lorsque- Mfr, Morin s'est chargé de préparer étre une irreur-che' les Membr'es de n -pas -se
les résolutions, un autre membre, aussi officier, mêler des assemblées, surtout dans un Payé
'est chargé'des dciscours.: et asseréfie~nt, il fal- nouveau. Il y- aurait eu un grand nombre d'à

lait que ce que je viens d'entendre, sortit dé - la si.iiahtures additionnelles aux requétes. Sortis
bouche du;Rédacteur d'in certain journal, dont de cette chambre, les Membres rentrent dans la
le vocabulaire est rempli des expressions de foule de leurs concitoyens, et y ont lès meme'
ce genre.. Convient-il de qualifler les exp--es- intérêts qu *u ; et ont un droit égàl -de s'en oc-
sion de Son Excellence, qui par -son rang est cuper comiieindividus. Il n'est pas iis l'in-
immensément au-dessus de tou*s, d'insultaittes et téret d'un pays nouveau, qui manque d'éduca-
et d'insolentes? -Convient-il d'a ppelerninorité tion politique, que les représentans, par 'une
factieuse, une partie considérable de la xppu- fausse et .extrême délicatesse, se retirent -des
lation donit il a lui:meme:autrefois fait -partie ? , àffiires entre. les sessioris. L'hon. Mmc.'brè a

O:n nous a parlé des troubles qui ont -eu lieu doùc tort de reprocher des (naniouvres-aox r'e:.
dans.les élections, qu'on -att'ibue à. un seul présentans du peuple ; mais ce qui est 'moïsi-
parti,. et qui n'ont été que les suites des me- trueux est cette calomnie, que n'ont point encore
sures de l'assemblée.-Les 92 -résolutions ont 1publiée les plus effrontés journalistes, qu'il vrient
fait les ,élections. • L'argent -public était à l'de lnèer contre la majorité de la Chanibre,. en
la:disposition -des membres, comme moyen de ] disant que -les, Membres par les. 92 résolutionà
corruption, pour se faire réélire. C'est en ce j s'étaient votés de quoi assurer- leurs élections.
.sens qu'on petit dire que le discours de son -Il est vrai qu'en vertu Îes 92; les Membres
Excellence était en que!q.ae sor te vrai , et pro- de l'assemblée étaient invités à se former en
phétique, parce qu'il présageait les manSuvres, comité de correspondance avec nos agens en
les intrigues qu'allaient mettre en-oeuure- les Angleterreet à raire des.-enprunits, rembour-
membres pour f£ire approuver les 92 -résolu- sable., sur les contingens. C'est aussi ce, qui a
tions et se fhire réélire.-Des hommespatriotes été tit pour le plus 2rnd .bién d'e la colonie.
par intérêt, chercheurs de places, se sont réd Ou donc raintcnant l'Hon. Mbr.e. a-t-il ptisé
paid,us de tous côtés pour tromper les ~habitans le bruit qu'il répand ? qu'il le dise donc. -

:di pays. ; et c'est pour prix de ces grands Qu'on remarque bien que _c!est longtemps
services que plusieurs d'entre eux, et notam- aprè.slesélections,, que les. comités de corres,-
.mentl'hon : Membre pour Yamaska, ont été re pondance se sont ibrmés; et qui'.insi l'argent
commandés sur les lustings par Phnn: Ora- n'a point pu être employé à cette Sn. Ce soip-
.teur: aussi n'est-il pas surprenant qu'un iein çon seul est une injure....et si 'Hon. Membr-,
bre d'ë.xractionrlandaise, ci-devant du nomj (Go-gy) ne peut l'appuyer d'aucune preuve, la

rédè cette mdiinrité prétendue flictieuse, ait honte dle sa calomnie devra retomber sur lui.
été élu -par des électeurs d'origine française. ~ L'Hon. Membre doit-il trouver singulier qu'on

MR. L'OitTsua: Si ol'on voulait se borner, nomme factieuse la minorité, qui demande que
.' la question, il fitudirait assurément ne pas le _touvernement Impérial se méle de notre lé-
'suiire l'hon. Membre. Mais, des aecusations gislaiion intérieure et iui donne des.bourgs-pour.
.graves lancées con tre.l -Chabre d'A'seinb!ée. ris, afin qu'elle puisse dominer partout f Est ce
'des bruits Plué sales et plus orduriers eacore assez même :de qualifier du nom- de factieuse
.que ceux des gazettes, auxquels il prêtel'impor- cèux qui nourrissent de p'areilles prétentions? ,
tînce de sod nrn, obligent de perdre pour un. Qu'on se rappelle que c'est la seconde.bis que
moment de vue la question, pour le suivre dans Lord Aylners'est permis de censuîerda cham-
sés divagations. bre. Au premier jour d'une session, toute de

D'âbord un membre, se servant'd'expressions miel: " on se demande tous les matins ce que
fortes pour.qualifier la harangue de Son Excel- l'on pourrafaire cejourpourle*bonheur du Va-
lencîôe,'avait erriployé les mots insolent et insul-- nads; ' au dernier jour on verse linjure à
tant, bien- appropriés pour exprimer la chose. pleines mains. La harangue d'aujourd'hui, qui
Pour répondré à ceto, l'hon, membre pour Sher- ne signifie rien, est une preuve de ce que, j'a-
brook se rapetisse lui-mênie, en Jisan t de Lord vance. *M:is la Clhanbre a déjà commencé à
'ylmer qu'il est infiniment au-dessus de tous : se protéger contre le miitre, elle pourra le faire
te qui fait que l'hon. membre se trouve inîfini- contre son serviteur.: elle a bifTé de son journal
ment au-dessous de lui ; quoiqu'indépendam- les dépêches de M. Stanley, elle peut aussi bif-
Ïnent 'du rang, ily ait des milliers d'iiudividus. fer celle de son 'serviteur- Lord. Aylmer, avant
qui'soient 'nt-essus de Milord sous les autres qu'il ait à récevoir des punitions plus graves que
apports.- -des radiations, pour le paiement des. warrants,

Il faut, dit-il, regarder comme prophétique le reniboursenent des denierspublics &c. Ce
cette -harangue .dti gduverñeur-Propheîe, qui discours même sera produit en Angleterre, -Vn
:a-prohéïisé faux, puisque nous.voila réélus et gouverneir. se permettant l'injure, i.nvitait à
sans les niuàrîoivres dont parlè l'hon. membre. limiter, sous l'espoir du pardon, les plus,, vils
'Les mèibres dé' la de-nière assemblée au écrivûilleiurs.; éar l'exempe du maitre est tou-
lieu d'iiitriguer, comuiie où cherhe à l'insinuer,- jours funeste. Aussi en a-t-on vu le résultat?
ont m6«ntréubséniinient:de-délicatesseextrême. Les haines et les animosités de partis n'ont ja-
Aušôitt' après. la, seàson, ôit eu lieu les pré- mais,été portées plus loin.

pniè-és'assembléè pûr opurouver la conduite L'hon: Membre pour Gaspé, Mr. Power,- -a
de li Châinbre et censurer la coàd'uite du Gou. parlé des contingens: ce-qui les rend.si -consi-

neur. -Les- Membrès,'coiie par "cone- dérablese e qui rend les sessions si-coietses;
mince, se.soht'aîbs-us d' paraiire- et-ont lais- ce, sont les.entrayes que nousáencontrons .sans
sér iêuëùileîlib'é; Toutes ces.sseibléés-ont céss; de-là partdu Conseil et delExécutifn e le

'ppfoivé,risnesli-Exécuif,.et: aig dnombre..de-mesures.passées tant de fois
prié leParlrëieitImpórial'diéè6ut TaRvoable. ^et tnt-de'fois rejeté~es dans le".autres -brailches
if r ~de s de la --Législature.


